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l’ont elles-mêmes proclamé avec une cynique audace : « déca- 
tholiciser » la France. Elles veulent arracher de vos cœurs, 
jusqu'à la dernière racine, la (oi qui a comblé vos pères de 
gloire, la foi qui a rendu votre pr.ine prospère et grande par­
mi les nations, la foi qui voue soutient dans l’épreuve, qui 
maintient la tranquillité et la paix à votre foyer et r 
ouvre la voie vers l’éternelle félicité. C'est de toute ail 
vous le sentez bien, qu’il vous faut défendre cette foi. Mais 
ne vous y méprenez pas : travail et efforts seraient inutiles, si 
vous tentiez de repousser les assauts qu’on vous livrera, sans 
être fortement unis. Abdiquez donc tous les germes de dé­
sunion, s’il en existait parmi vous. Et faites le nécessaire pour 
que, dans la pensée comme dans l’action, votre union soit 
aussi ferme quelle doit l'être parmi des hommes qui combat­
tent pour la même cause, surtout quand cette cause est de 
celles au triomphe de qui chacun doit volontiers sacrifier 
quelque chose de ses propres opinions. — Si vous voulez, dans 
la limite de vos forces et comme c’est votre devoir impérieux, 
sauver la religion de vos ancêtres des dangers quelle court, il 
est de toute nécessité que vous <! 'ployiez, dans une large me 
sure, vaillance et générosité. Cette générosité, voua l’aurez, 
Nous en sommes sûr ; et en vous montrant ainsi charitables 
vis-à-vis de ses ministres, vous inclinerez Dieu à se montrer 
de plus en plus charitable vis-à vis de vous.

Quant à la défense de la religion, si vous voulez l’entrepren­
dre d’une manière digne d’elle, la poursuivre sans écarts et 
avec efficacité, deux choses importent avant tout: vous devez 
d’abord vous modeler si fidèlement sur les préceptes de la loi 
chrétienne que vas actes et votre vie tout entière honorent la 
foi dont vous faites profession ; — vous devez ensuite demeu­
rer très étroitement unis avec ceux à qui il appartient en pro­
pre de veiller ici-bas sur la religion, avec vos prêtres, avec vos 
évêques, et surtout avec ce Siège Apostolique, qui est le pivot 
de la foi catholique et de tout ce qu’on peut faire en son nom. 
Ainsi armés pour la lutte, marchez sans crainte à la défense de 
l’Eglise ; mais ayez bien soin que votre confiance se fonde tout 
•entière sur le Dieu dont vous soutiendrez la cause, et, pour 
qu’il vous secoure, imploroz-le, sans vous lasser. — Pour Nous, 
aussi longtemps que vous aurez à lutter contre le danger, Nous
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